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L’apprentissage de la lecture est l’objectif central du cycle 2 : il en constitue la priorité fondamentale sur 
laquelle reposent tous les apprentissages ultérieurs des élèves. Cette place prépondérante de la lecture 
s’articule avec les autres domaines d’enseignement du français.  

Dès le CP et tout au long du cycle, l’enseignement de la lecture doit comporter trois entrées qui se complètent : 
− l’apprentissage puis l’automatisation du décodage ;  
− la lecture à voix haute ;  
− la compréhension de textes dans toutes les disciplines.  
Ces trois entrées doivent être menées de manière parallèle et complémentaire. C’est en effet l’accès à la 
compréhension des textes de tout type qui confère du sens à l’apprentissage de la lecture et la pratique de la 
lecture à voix haute qui, outre son effet sur l’automatisation, construit et révèle la juste compréhension des 
textes.  
L’apprentissage du décodage se fonde sur la consolidation des compétences phonologiques acquises à l’école 
maternelle et sur la compréhension du principe alphabétique. Pour apprendre à lire, il est nécessaire de 
comprendre que les lettres ou les groupes de lettres (graphèmes) codent des sons (phonèmes), et que 
l’assemblage de ces phonèmes constitue des mots, des phrases, porteurs de sens. Cette base, dont les 
évaluations nationales de début de CP permettent de vérifier la maitrise par les élèves, est indispensable pour 
enseigner les correspondances graphophonémiques (CGP).  
Au CP, l’apprentissage de ces correspondances est systématique, intensif, structuré et quotidien. Il est 
conduit en relation directe et immédiate avec les activités d’écriture de lettres, de syllabes, de mots puis 
de phrases qui suivent la progression des apprentissages. Il se nourrit également des acquisitions en 
orthographe lexicale et grammaticale qui facilitent la reconnaissance des mots et donc leur automatisation. 
L’utilisation d’un manuel de lecture contribue à garantir une programmation de l’étude des correspondances 
graphophonémiques (CGP), à un tempo suffisamment rapide, et une présentation des lettres muettes 
(morphèmes grammaticaux et lexicaux) progressive et structurée. À la fin du CP, les élèves sont capables de 
déchiffrer tous les mots et ont automatisé la lecture des plus fréquents.  
Dès le début de l’apprentissage, lire signifie pour l’élève oraliser ce qu’il lit. S’il s’agit dans un premier temps de 
lire à voix haute des syllabes et des mots, de façon de plus en plus fluide, la lecture de phrases puis de textes 
courts est rapidement possible et permet d’exercer à la fois la fluence de lecture, mais aussi la compréhension 
de l’élève. Les supports consacrés aux activités de décodage doivent être distincts, dans un premier temps, 
de ceux consacrés à l’acquisition des stratégies de compréhension. Au fil de ses progrès, tout au long du cycle, 
l’élève lit quotidiennement des textes à voix haute et cette tâche, qui procède par le repérage de la ponctuation 
et des groupes de sens, construit et traduit également sa compréhension des textes.  
La compréhension est la finalité de l’apprentissage de la lecture. Si l’automatisation du déchiffrage en est la 
condition quand l’élève lit un texte, elle requiert la maitrise de stratégies de compréhension qui prennent appui 
sur des compétences langagières solides (comprendre le vocabulaire, la syntaxe et les usages de la langue) qui 
se forgent à l’oral, mais aussi grâce à l’exposition régulière aux textes. C’est la raison pour laquelle il importe que, 
tout au long du cycle 2, le professeur consacre des séances quotidiennes à la compréhension de textes issus 
de tous les domaines disciplinaires, plus denses, plus longs et complexes que ceux que l’élève est en mesure 
de lire par lui-même. Progressivement, à partir de la 3e période de CP, les élèves sont amenés à acquérir et 
automatiser ces stratégies de compréhension à partir de textes qu’ils auront eux-mêmes décodés.  
Ces lectures, intensives au début et prolongées tout au long du cycle, sont indispensables pour faire acquérir 
les compétences culturelles et personnelles qui doivent être mobilisées par chaque élève.  
Le parcours de lecteur et la culture littéraire  
Dans la continuité de l’école maternelle, c’est donc une familiarité avec la langue, le texte et le livre qu’il s’agit 
de renforcer au cycle 2. Jour après jour, les pratiques de classe confortent et structurent cette relation avec la 
langue orale et écrite. Le livre, sous toutes ses formes, devient un objet familier pour les élèves à l’école et à la 
maison. Il s’agit de cultiver leur gout personnel, d’éveiller leur plaisir de lire et leur envie d’apprendre.  
Points de vigilance pour le professeur  
− Le professeur s’appuie notamment sur les évaluations nationales de début d’année pour identifier les élèves 
dont les acquis précédents sont fragiles. Il met immédiatement en place, pour ces élèves, une pédagogie 



différenciée, qui porte sur la consolidation de la conscience phonologique et du principe alphabétique acquis 
en fin de maternelle, puis sur le déchiffrage des CGP en début de CE1. 
 − Il enseigne les CGP dès le début du CP selon une cadence soutenue : environ deux correspondances par 
semaine.  
− Il ne donne à lire que des mots, des phrases puis des textes déchiffrables par l’élève, en fonction des CGP 
étudiées (l’usage des mots-outils doit être réduit au minimum).  
− Il fait écrire systématiquement aux élèves les CGP enseignées.  
− Il mesure la vitesse de lecture (des mots et des textes) des élèves afin de constituer des groupes qui 
permettront d’automatiser le décodage.  
− Il lit à voix haute, toutes les semaines, des textes plus longs et résistants, et conçoit des séances consacrées 
à la compréhension de ces lectures.  
− Il guide la compréhension des textes lus en s’appuyant sur le lexique, la juste compréhension de la 
chaine anaphorique, des inférences simples et l’élucidation des références culturelles. Il met en évidence, 
au sein de la chaine anaphorique, le lien qui existe entre un nom et sa reprise par un pronom ou un autre nom. Il 
structure fermement les séances de compréhension et développe, ce faisant, des stratégies afin que les élèves 
comprennent les textes.  
− Dans le cadre d’un travail sur le parcours de lecteur et la culture littéraire, il fait lire 5 à 10 œuvres complètes 
par an, issues principalement du patrimoine et de la littérature de jeunesse. Il privilégie les lectures fondatrices 
qui construisent la culture littéraire des élèves, notamment des contes de Hans-Christian Andersen, de 
Marie-Catherine d’Aulnoy, des frères Grimm, de Jeanne-Marie Leprince de Beaumont, de Charles Perrault, de 
Charles Dickens, de Lewis Carroll, des fables de Jean de La Fontaine, des récits adaptés de la mythologie, une 
anthologie de poèmes, des pièces de théâtre, des récits et des romans patrimoniaux. Il propose aussi des 
albums et des récits écrits spécifiquement pour la tranche d’âge concernée. 
 − Il développe pour ses élèves une culture en littérature : il donne aux élèves la possibilité de garder la 
mémoire de leurs lectures (carnet de lecture, etc.) ; il favorise la fréquentation de lieux consacrés à la lecture 
(médiathèque, bibliothèque, bibliothèque centre documentaire (BCD), espace aménagé dans la classe) ; il 
permet l’échange autour des livres au sein de la classe et en dehors de la classe. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Quatre sections dans les programmes pour le domaine « Lecture » 

 Identifier des mots de manière de plus en plus aisée 
 Lire à voix haute 
 Comprendre un texte 
 Devenir lecteur 
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